
Ecoles. — Jusqu’à ces dernières années, faute tk per­
sonnel jet de ressources, nous n’avions guère que de simples 
écoles de catéchisme dans lesquelles les enfants venaient à 
époques fixes apprendre les prières et la lettre du catéchis­
me sous la direction de bons chrétiens exerçant gratuite­
ment ces fonctions. Ces écoles englobent à peu près tous 
les enfants chrétiens du vicariat et nous rendent les.plus 
précieux services pour maintenir et faire progresser la foi 
et les pratiques religieuses parmi nos fidèles.

Mais ces écples tout à fait rudimentaires ne suffisent 
plus depuis que le Gouvernement a édifié an grand nom­
bre de maisons somptueuses pour ce pays si pauvre où ses 
instituteurs donnent gratuitement l’instruction primaire à 
tous les enfants qui se présentent. .

Si nous voulons soustraire nos enfants .chrétiens aux 
multiples dangers de ccs écoles neutres, il faut à tout prix, 
de notre côté, fournir à ces enfants le moyen d’acquérir la 
même instruction dans des écoles catholiques. Nous som­
mes encore dans la période des tâtonnements, des essais. 
Cependant sur les 45 paroisses de ce vicariat, il n’y en a 
plus que 12 qui n’aient pas encore d’école. Dans chacune 
des 33 autres, il y en a au moins une, quelquefois deux et 
même trois. Dans nos 60 écoles primaires le personnel 
enseignant n’a pas encore toute la valeur désirable, mais 
avec le secours de l’Ecole normale catholique qui, suivant 
le déair de la Saorée-Congrégation de la Propagande, va 
être bientôt fondée au Tonkin, tout fait espérer que dans 
un avenir assez prochain nos écoles primaires ne seront 
inférieures, sous aucun rapport, aux écoles neutres similai-


